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SUCHY Ils avaient dit que ça allait 
swinger, et ça a effectivement 
bien swingé !  Le programme 
de la journée « Folk-Rock » 
organisée à Suchy a tenu toutes 
ses promesses, et les quelque 
90 bénéficiaires présents de la 
Fondation Saphir vont certainement 
s’en souvenir longtemps. 

MICHEL DUPERREX

En tout début d’après-midi de cette belle 
journée de mai, les participants, venus des 
divers établissements (CAT et EMS) de la 
Fondation Saphir, ont pris possession de la 
salle du Jura de Suchy, tous plus rayonnants 
et enthousiastes les uns que les autres. Ils 
étaient à peine arrivés que l’artiste Bertrand 
Favre avait déjà pris possession de la scène et 
diffusait, au son de son accordéon, des notes 
de musique qui donnaient envie de bouger, 
de danser. Mais auparavant, à la suite d’un 
petit discours de bienvenue de la direction, le 
concours de la plus belle vache a commencé. 
Sans aucune indication ni contrainte, chaque 
établissement a présenté sa vache, petite ou 
grande, confectionnée par les résidents. Elles 
avaient toutes fière allure, bien que ce soit 
celle de l’EMS de Montchoisi à Orbe qui est 
ressortie vainqueur du concours. 

La partie « Folk »  a ensuite cédé sa place 
à la partie « Rock », tant attendue par toutes 
et tous. Très vite, bénéficiaires et accom-
pagnants ont envahi la piste de danse et se 
sont défoulés au rythme de musiques entraî-
nantes leur rappelant sans doute d’excellents 
souvenirs. Leurs jambes doivent encore en 
trembler, mais c’est ça la fête et cela prouve 
encore une fois qu’il n’y a pas d’âge pour 
s’amuser. Ensuite, ou même pendant, les 
papilles des participants ont également été 
satisfaites grâce aux talentueux chefs de cui-
sine de la Fondation Saphir qui leur avaient 
concocté de délicieuses spécialités suisses, 
sucrées et salées. La Fondation Saphir a mis 
en place une programmation culturelle thé-
matique afin de rassembler les bénéficiaires 
de ses différents établissements. Une initia-
tive innovante qui a tout pour plaire.

Une nouvelle terrasse 
au CAT Les Sources

Le CAT Les Sources à Yverdon-les-Bains 
a inauguré sa nouvelle terrasse aména-
gée grâce à l’initiative des bénéficiaires. 
Cette terrasse améliore le bien-être et le 
confort des personnes étant donné que 
le CAT, situé au 3e étage, ne bénéficie pas 
d’un accès direct à l’extérieur. Elle com-
plète les installations existantes du bâti-
ment, offrant des synergies positives avec 
la colocation Rubis et la Résidence Agate. 
Depuis sa création en 2017, le CAT Les 
Sources s’engage à offrir un cadre de vie 
agréable et propice au maintien du lien 
social. • Com.

Ça swingue à la Fondation Saphir

Une belle vitrine 
au restoroute
VITICULTURE Les vignerons des Côtes de l’Orbe ont inauguré 
un film qui met en valeur leur production à l’aire d’autoroute 
de Bavois. Réalisé par le producteur David Rihs, un enfant 
de Valeyres-sous-Rances, il présente aussi les attraits 
touristiques de toute la région.
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Le relais autoroutier Bavois 
Nature est situé à mi-distance entre 
Yverdon-les-Bains et Lausanne. Il 
s’ouvre admirablement sur la plaine 
de l’Orbe et le Suchet et il s’est enor-
gueilli récemment de la présentation 
d’un film, qui est consacré à la région 
viticole des Côtes de l’Orbe et qu’on 
découvre dès l’entrée du restoroute. 
Il a été réalisé par la société Point 
Prod, à Genève, dont le directeur 
associé, David Rihs, est un enfant de 
Valeyres-sous-Rances. En présence 
de plusieurs membres des autorités 
dont le député Patrick Simonin, de 
représentants du tourisme régional 
et des sponsors, ce film a été officiel-
lement verni par Olivier Chautems, 
le président de l’Association des 
vignerons, et Benjamin Morel, le 
porteur du projet.

Ces derniers ont tout d’abord rap-
pelé les actions que leur associa-
tion a déjà entreprises ces dernières 
années dans cette halte de l’auto-
route (borne interactive, pressées de 
jus de raisin, expositions), avant de 
relever :  « Elle constitue une porte 
d’entrée dans le Nord vaudois et 
les automobilistes qui s’y arrêtent 
se sensibilisent au joli panorama 
qu’elle offre. Dans la foulée, ils s’in-
téressent à nos coteaux vignerons 

et aux vins qui y sont produits. Ce 
film constitue donc un élément 
important au niveau promotionnel, 
d’autant plus qu’il donne aussi une 
excellente visibilité sur les attraits 
touristiques et gastronomiques de 
notre région. »  Ainsi découvre-t-on 
Orbe et ses mosaïques romaines, 
Romainmôtier, le château de 
Champvent et d’autres lieux prisés 
du Pied du Jura. « C’est pour cela 
qu’on a toujours été présents ici et 
nous remercions tous ceux qui sou-
tiennent notre action », a encore 
souligné Benjamin Morel. Le verre 
de l’amitié a tout naturellement mis 
un terme à ce vernissage. Une pro-
jection qui vaut le déplacement.

David Rihs revient souvent 
dans les Côtes de l’Orbe

Producteur du film, David Rihs est un enfant de 
Valeyres-sous-Rances et un ancien présentateur et 
animateur de la TSR, qu’il a quittée en 2005. Actuel 
directeur associé de Point Prod S.A., à Genève, il 
indique que le film a été tourné durant les quatre sai-
sons en 2022 et que des photos originales y ont été 
ajoutées :  « En fait, on a marié nos images avec d’autres 
existantes afin de créer une histoire cohérente et un 
panorama qui donne envie d’aller découvrir ces lieux, 
indique-t-il. J’ai eu à cœur de montrer ce savoir-faire 
de la région où je reviens souvent, car elle constitue 
pour moi une bonne bouffée d’air. Quand Benjamin 
Morel, avec qui j’étais à l’école au village, a fait appel à 
moi pour cette réalisation, il m’a fait un beau cadeau. 
Et je crois qu’avec notre équipe, on a bien mis en évi-
dence tous les atouts viticoles et touristiques de cette 
région. »

David Rihs et Benjamin Morel ont fait leurs classes ensemble 
à Valeyres-sous-Rances.

«Cette aire de repos 
constitue une porte 

d’entrée dans le Nord 
vaudois. Ceux qui s’y 
arrêtent se sensibilisent 
au joli panorama qu’elle 
offre. Dans la foulée, 
ils s’intéressent à nos 
coteaux vignerons 
et aux vins qui y 
sont produits. »
Benjamin Morel et Olivier Chautems


